
.  

 

 

Évangile : Mc 1, 40-45. 

 

En ce temps-là, un lépreux vint auprès de Jésus ; il le supplia et, tombant à ses genoux, lui dit : « Si tu le veux, 
tu peux me purifier. » 
Saisi de compassion, Jésus étendit la main, le toucha et lui dit : « Je le veux, sois purifié. » 

À l’instant même, la lèpre le quitta et il fut purifié. 

Avec fermeté, Jésus le renvoya aussitôt 

en lui disant : « Attention, ne dis rien à personne, mais va te montrer au prêtre, et donne pour ta purification 
ce que Moïse a prescrit dans la Loi : cela sera pour les gens un témoignage. » 
Une fois parti, cet homme se mit à proclamer et à répandre la nouvelle, de sorte que Jésus ne pouvait plus 

entrer ouvertement dans une ville, mais restait à l’écart, dans des endroits déserts. De partout cependant on 

venait à lui. 

 

 

 

 
 

Paroles du saint père 

 

L’Évangile d’aujourd’hui (cf. Mc 1, 40-45) nous présente la rencontre entre Jésus et un homme malade de la 

lèpre. Les lépreux étaient considérés impurs, et selon les prescriptions de la Loi, ils devaient rester hors du 

centre habité. Ils étaient exclus de toute relation humaine, sociale et religieuse: par exemple, ils ne pouvaient 

pas entrer dans une synagogue, ils ne pouvaient pas entrer dans le temple, même religieusement.  

 

Jésus, en revanche, se laisse approcher par cet homme, il s’émeut, il étend même sa main et le touche. Une 

chose impensable à cette époque. Ainsi, Il réalise la Bonne Nouvelle qu’il annonce: Dieu s’est fait proche de 

notre vie, il a de la compassion pour le sort de l’humanité blessée et il vient abattre toute barrière qui nous 

empêche de vivre la relation avec Lui, avec les autres et avec nous-mêmes.  

 

Il s’est fait proche… Proximité. Souvenez-vous bien de ce mot, proximité. Compassion: l’Évangile dit qu’en 

voyant le lépreux, Jésus en eut compassion. Et  tendresse. Trois mots qui indiquent le style de Dieu: 

proximité, compassion, tendresse.  (…) Et permettez-moi ici une pensée pour les si nombreux et bons prêtres 

confesseurs qui ont cette attitude: d’attirer les gens, les nombreuses personnes qui se sentent nulles, qui se 

sentent «par terre» à cause de leurs péchés…  

 

Mais avec tendresse, avec compassion… Ce sont de bons confesseurs qui n’ont pas de fouet à la main, mais 

qui  sont là seulement pour recevoir, écouter, et dire que Dieu est bon et que Dieu pardonne toujours, que 

Dieu ne se lasse pas de pardonner.   

 

Vatican News 

 

     Commentaire  du jeudi 16 janvier 2025 


